
 

Commémoration 8 mai 45 

Discours de Rose-France Fournillon, Maire de Dardilly  

 

Chers Dardillois, chers amis,  

« Est-ce ainsi que les Hommes vivent ? 

Et leurs baisers au loin les suivent 

Comme des soleils révolus (…) 

Cœur léger, cœur changeant, cœur lourd 

Le temps de rêver est bien court » 

Au moment d’écrire ce discours, ces vers d’Aragon se sont imposés à moi, naturellement, comme la 

simple traduction des multiples sentiments que nous pouvons ressentir au moment de célébrer 

l’Armistice.  

« Cœur léger », car aujourd’hui, plus qu’une victoire, nous fêtons la paix. « Cœur léger » car 

aujourd’hui nous avons le bonheur de nous réunir. 

Merci à tous d’être présents. Et je le dis sincèrement, tant le fait de nous rassembler est un message 

fort :  

- De respect, de souvenir, de gratitude pour ces personnes qui luttèrent pour notre liberté,  

- De notre capacité à nous unir guidés par l’idéal de vivre ensemble, libres 

- De l’espoir, enfin, que nous devons garder d’un monde en paix 

« Cœur lourd », aussi, au moment de repenser aux atrocités de la guerre. De toutes les guerres. Au 

lendemain de la 2nde guerre mondiale, tous espéraient assister là au dernier grand conflit dans le 

monde, tant celui-ci avait causé de souffrances innommables, de morts inutiles. Les récits et poèmes  

que viennent de nous lire nos chers élus du Conseil municipal des enfants et du conseil des jeunes 

témoignent de cette horreur comme autant de traces indélébiles dans nos mémoires et dans nos 

cœurs. Ce devoir de mémoire est nécessaire. Essentiel. Pour que jamais nous ne connaissions plus de 

telles atrocités. 

Ce vœu, nous l’exprimons chaque année. Nous faisons ce rêve toujours trop court d’un monde en 

paix, subitement réveillés, rappelés à l’ordre par un conflit naissant ou qui s’enlise aux quatre coins du 

monde.  

La guerre s’embourbe en Ukraine aux portes de l’Europe. Un autre conflit plonge le Soudan dans une 

guerre fratricide. Que dire de la bande de Gaza ? Ailleurs d’autres guerres éclatent ou perdurent. 

S’acharnent.  

« Est-ce ainsi que les gens vivent ?» guidés par des intérêts personnels, la recherche de richesses, le 

pouvoir, l’ambition, la religion. De nouvelles guerres se profilent, encore, toujours à l’horizon. La 

guerre de l’eau, la guerre du changement climatique. Est-ce ainsi que nous voulons vivre ? Non ! 

Notre présence à tous aujourd’hui est un message d’espoir.  

Après l’Armistice du 8 mai 1945, les peuples Allemands et Français auraient pu tomber dans la facilité 

d’entretenir la haine par-delà les frontières. Les deux frères ennemis ont choisi de construire l’avenir 

conjointement augurant des années plus tard la naissance de l’Union européenne, garante de la paix 

sur le continent et de la volonté des peuples de vivre ensemble.  

 



 

 

Les jumelages avec Merzhausen, Provaglio, Chorleywood et la Mauritanie en sont des manifestations 

concrètes. Alors que le repli sur soi pourrait être une solution de facilité pour certains, les jumelages 

concrétisent notre volonté quotidienne d’œuvrer pour la paix et le bien-vivre ensemble, à Dardilly 

comme en dehors.  

Cette année est importante pour l’Europe. Le 9 juin, les citoyens européens élieront leurs 

représentants au Parlement. Ne laissez personne décider pour vous. Voter est un droit. Voter est un 

devoir. 

Ne l'oublions jamais : les femmes et les hommes qui voyaient le 8 mai 1945 la victoire des alliés ou 

qui, hélas, étaient morts pour elle, voulaient aussi un monde différent, un monde plus juste, un 

monde plus libre, un monde plus humain. Ils se sont battus pour leur rêve de paix et de liberté, face à 

la folie des Hommes. Nous leur devons de continuer leurs combats qui sont devenus nos combats 

quotidiens : la paix, la démocratie, les valeurs républicaines, le respect de l’autre, la tolérance, le 

progrès économique, social ou environnemental.  

« Tout travail de longue haleine, répétitif, suppose l’ambition d’être toujours meilleur » écrivait notre 

regretté Bernard Pivot. A aucun moment nous ne devons baisser la garde. Encore. Toujours.  

Alors aimons demain ! Ces mots nous lient et nous relient pour continuer à écrire un avenir durable, 

un avenir meilleur. Ensemble. 

 

 

 


